
Figure 1 : Commerce de biens et de services du Canada 

(en millards de dollars, chiffres annualisés) 
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Figure 2 : Commerce du Canada par type de marchandise 

deuxième trimestre de 2004 par rapport au premier trimestre de 2004 
(variation en %, chiffres annualisés) 
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Figure 3 : Commerce de services du Canada par catégorie 

deuxième trimestre de 2004 par rapport au premier trimestre de 2004 
(variation en %, chiffres annualisés) 
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Les exportations de 
marchandises devancent 
les importations 
Les exportations canadiennes de biens 

et services ont augmenté de 41,0 % 

au deuxième trimestre (figure 1). Les 

expéditions de marchandises ont affiché 

une hausse spectaculaire de 46,7 %, 

tandis que les ventes de services 

enregistraient des progrès beaucoup 

plus modestes, soit 7,3 °h. 

Les importations de biens et services 

se sont accrues de 29,1 °h au cours du 

trimestre, ce qui correspond à une hausse 

de 35,0 % pour les marchandises et 

de 4,3 °h, pour les services. 

Les exportations de marchandises ont 

progressé de 40,7 milliards de dollars 

(+46,7 °h). Toutes les principales 

branches ont enregistré des gains 

(figure 2) : 8,2 milliards de dollars 

(43,8 °/0) pour l'automobile, 8,1 milliards 

(52,7 %) pour les biens industriels, 

7,9 milliards (62,6 °h) pour l'énergie, 

6,4 milliards (32,1 %) pour les machines 

et le matériel, 5,6 milliards (76,6 %) 

pour le secteur forestier, 3,5 milliards 

(56,3 %) pour l'agriculture et 

1,2 milliards (29,7 %) pour les biens 

de consommation. 

Les importations de marchandises ont 

augmenté de 26,4 milliards, les hausses 

les plus importantes ayant été constatées 

dans le secteur des machines et du 

matériel, (8,3 milliards, ou 38,2 °h), 

les biens industriels (6,6 milliards, ou 

46,1 °h), l'automobile (3,6 milliards, 

ou 21,3 °h), l'énergie (3,3 milliards, ou 

80,7 °h) et les biens de consommation 

(2,4 milliards, ou 23,1 °h). 

Les expéditions de marchandises vers les 

États-Unis ont augmenté de 33,1 milliards 

de dollars (46,4 %) et représentaient un 

peu plus de 80 °h de la croissance des 

exportations durant le trimestre. Les 

livraisons à destination des autres pays 

membres de l'OCDE augmentaient de 

2,2 milliards (+77,9 °h) tandis que les 

ventes hors OCDE se haussaient de 

3,1 milliards (57,0 %). Dans le même 

temps, les exportations de marchandises 

vers l'UE progressaient de 1,5 milliard 

(26,4 °/0) et les expéditions vers le Japon, 

de 0,9 milliard (38,5 %). 

Les importations de marchandises 

en provenance des États-Unis ont 

progressé de 15,5 milliards de dollars 

(29,0 °h), celles en provenance des 

autres pays de l'OCDE, de 4,0 milliards 

(101,9 %), celles des pays hors OCDE, 

de 3,8 milliards (45,3 °/0), celles des 

pays de l'UE, de 2,8 milliards (37,6 °h) 

et enfin, celles en provenance du Japon, 

de 0,4 milliard (15,0 %). 

Comme les exportations de 

marchandises se sont développées 

plus rapidement que les importations, 

la balance commerciale au compte 

des marchandises s'est accrue de 

14,3 milliards de dollars au deuxième 

trimestre, ce qui correspond à 

80,2 milliards en chiffres annualisés. 

Cela dit, si le solde des échanges 

de marchandises avec les États-Unis 

et le Japon a augmenté (+17,5 milliards 

et +0,5 milliard, respectivement), 

il a diminué avec les autres pays de 

l'OCDE (-1,8 milliard), avec l'UE 

(-1,3 milliard), de même qu'avec 

les pays hors OCDE (-0,7 milliard). 

Du côté des services, 
augmentation 
simultanée des 
exportations et 
des importations 
Les exportations de services ont 

également progressé au deuxième 

trimestre, la hausse se chiffrant à 

1,1 milliard de dollars. Les gains ont 

été particulièrement vigoureux dans le 

tourisme (0,9 milliard, ou 26.7 %) et 

les transports (0,5 milliard, ou 21,7 %), 

tandis qu'ils étaient plus modestes dans 

les services gouvernementaux (figure 3). 

En revanche, on a assisté à un 

fléchissement du côté des services 

commerciaux (-0,4 milliard, ou -5,2 %). 

Les importations de services ont 

augmenté de 0,8 milliard de dollars. 

Elles ont progressé de 0,5 milliard dans 

les services de transport et du même 

montant dans les services commerciaux, 

mais elles n'ont pas bougé dans les 

services gouvernementaux et ont reculé 

de 0,2 milliard dans le tourisme. Globa-

lement, le déficit commercial au compte 

des services est passé de 12,0 milliards 

au premier trimestre à 11,7 milliards au 

deuxième, en chiffres annualisés. 

Investissement direct 
étranger  :  sorties 
supérieures aux entrées 
Les investissements directs canadiens à 

l'étranger (IDCE) se sont élevés à 

33,0 milliards de dollars au deuxième 

trimestre de 2004, marquant une 

hausse importante par rapport aux 

2,7 milliards enregistrés au cours du 

trimestre correspondant de 2003. La 

part du secteur des finances et des 

assurances se situait à 22,0 milliards, 

tandis qu'on observait des augmen- 

tations de moindre importance dans les 

secteurs de l'énergie et de l'exploitation 

minière (3,8 milliards), du bois et du 

papier de même que des services et du 

commerce de détail (2,9 milliards dans 

chaque cas). Il n'y a que dans les 

transports et les machines que les IDCE 

ont régressé (de 0,9 milliard entre le 

deuxième trimestre de 2003 et le 

trimestre correspondant de 2004). 

Si l'on considère la ventilation des IDCE 

par région, on voit que les flux ont 

augmenté, et de beaucoup, vers les 

États-Unis (26,8 milliards) et aussi, mais 

dans une moindre mesure, vers les pays 

de l'UE (3,5 milliards) et le Japon 

(0,3 milliard). Ces hausses n'ont été 

que légèrement réduites par les baisses 

observées du côté des autres pays de 

l'OCDE (39 millions) et des pays hors 

OCDE (299 millions). 

L'investissement direct étranger (IDE) 

au Canada est tombé de 5,7 milliards de 

dollars, au deuxième trimestre de 2003, 

à 3,3 milliards au trimestre correspondant 

en 2004. Les baisses les plus marquées 

sont survenues dans les transports et 

les machines (2,0 milliards), puis, dans 

l'ordre, dans l'énergie et l'exploitation 

minière (585 millions), dans les services 

et le commerce de détail (164 millions) 

et dans les finances et les assurances 

(131 millions). Il n'y a que dans le bois 

et le papier qu'on a observé un 

accroissement de l'IDE au deuxième 

trimestre (429 millions). 

La baisse des entrées d'IDE est 

attribuable à la diminution des flux 

en provenance des États-Unis 

(-2,6 milliards), laquelle n'a été 

compensée qu'en partie par la hausse 

des flux en provenance du Japon 

(+118 millions) et de l'UE 

(+105 millions). 

Les réserves officielles de 
devises restent inchangées 
Le Canada a réduit ses réserves de 

change de 243 millions de dollars au 

deuxième trimestre de 2004, compara-

tivement à une baisse de 229 millions 

au même trimestre en 2003. 

Points saillants du commerce et de l'investissement 
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